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Le stage a ete effectue en oollaboration avec 
Konsieur PEHEZ que je remercie. 
Le programme envisage au depart <§tait : 
- faire un etat actuel de la documentation avec 
rangement et reperage de 1'existant. 
- aborder les besoins societe d'4conomie mixte -
direction regionale avec rencontres et enqu§tes aupres des 
centres de documentation existants et des agents charges 
d1operations demandeurs (partie appartenant surtout a 
Monsieur PEREZ). 
- suggerer et proposer des pistes pour des methodes 
rapides d'acces aux documents internes ou a des centres 
exterieurs» 
Le programme s1est vu quelque peu modifie du fait 
de problemes propres a la societe. 
Mon travail a donc ete limite & un etat de la 
documentation et a quelques propositions pour un acces plus 
rapide aux documents. 
. /  
I - LA_S0giETg_GENT^E_P0UR_L^E2yiP™NT_DU_TERRIT0IRE -
PRISENTATION 
1^1 - La Gaisse des DepSts et ConsiKnations» 
Son origine remonte a 1816. Son rdle s'est modifie 
du fait de la part de plus en plus importante des pouvoirs 
publics dans la maitrise du d6veloppement economique et social 
du pays. 
En 18J7, une loi lui confie la gestion des fonds 
des caisses d'6pargne. (G. Dusart. 1980). Elle est donc 
principalement une "centrale de collecte et de placement de 
fonds" recueillis dans le public par les caisses d1&pargne• 
Elle dispose d'une tr&sorerie importante. 
Elle intervient dans le financement de trois 
secteurs prioritaires de 11economie nationale s 1'equipement 
collectif, le logement et le secteur productif. Elle constitue 
donc, notamment pour les equipements collectifs, le "banquier 
des collectivit6s locales". 
» 
Mais son action se poursuit gr&ce a differentes 
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sooietes filiales qu'elle a constitu6es aeule ou avec 
d*autres organismes : 
- la societi centrale immobiliere de la caisse 
des depdts (S.0»1*G*.) dans le domaine du logement. 
- la societe centrale pour 1'equipement du 
territoire (S.G.E.T.). 
- la S.C.E.T» internationale pour la coeperation 
internationale. 
- Village vacances familles (V.V.F.) pour lle 
teurisme social. 
Elle a constitue aussi des organismes d'etudes 
ou finformation $ 
- la societe d'etudes et de conseil pour le 
d^veloppement economique et social (S.E.D.E.S.) : dans le 
domaine economique» 
- le centre d'etudes et de realisations pour 
* 
1'education permanente (C.E.R.E.P.). 
enfin dans le domaine de 11informatique, le 
G.JUM. (centre d^automatisation pour le management). 
'/ . :.:;U 
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1.2 - La Societe Centrale pour 1'Equipement du 
Territoire. 
La S.C.E.D. a ete creee en 1955-
Ses differentes activites sont : (S.I.R.P. Service 
information et relations publiques de la Caisse des depdts 
et de ses filiales. 1976) 
- " la participation et 1'assistance a des 
societes d'economie mixte (S.E.M.) qui interviennent dans 
les domaines de 1'amenagement et 11equipement urbain, de 
la realisation et de 1'exploitation de services et d'ouvrages 
publies, les societ^s agissant elles-mSmes pour le compte 
des collectivites publiques. 
- la realisation d1etudes dans le domaine des 
infrastructures et des equipements publics pour le compte 
de diff6rents maitres d1ouvrage (administrations, collec-
tivit6's locales, S.E.M.), par 1'intermediaire de bureaux 
spScialises qu1elle a cre6s. 
- 11animation et la coordination des differentes 
entites dont elle est directement responsable et auxquelles 
-5 
elte participe. " 
. / «  
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La societe d'economie mixte realise une association 
entre les collectivites locales, les administrations et 
divers organismes economiques. G'est un instrument pour les 
collectivites locales^ Pour la forme juridique, ce sont 
des societes anonymes r6gies par les textes sur les societes 
commerciales mais soumises a une rdglementation specifique du 
fait de la participation des collectivites locales. 
Au niveau de la Region RhSne Alpes, la delegation 
S.C.E.T. apporte ainsi son assistance k differentes societes 
d'Sconomie mixte t 
Societes d* equipement : S.E.R.L. (Ljon) 
S.E.D.L. (Loire) 
S.E.D.R» (BrSme) 
S.A.B.I. (Isere) 
S.E.S. (Savoie) 
8.E.B.H. (Haute-Savoie) 
S.E.D.A. (Ain) " 
» 
Societes de gestion ou exploitation : 
SEMALY (Metropolitain) 
Lyon Parc Auto> 
SEGAPAL 
IGARE (informatique 
communale RhSne Alpes) 
0 • t:'3 * 
Type d* aasistance apportee 
- administrative, 
- financiere, 
- juridique, 
- comptabilite, 
- fonction personnel 
- et une assistance technique (Superstructures, 
Aetivit^ Eeonoaique, Documentation, Socidlogie, Information 
relations de Pieess®)* 
La del^gation regionale comprend une seixantaine 
depersonnes-
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II - ETAT _A'CTUEL_DE_LA_DOGUMENTATI ON 
2.1 - CompQsition du fonds documentaire 
§®§-®H2£§S§§» rap22£5s, etudes qu'il est difficile 
d1Waluer car ils sont pour beaucoup diss6mines dans les 
bureaux. Au centre de documentation on peut en recenser 
environ 60Q. 
presse, des nptes de mSthode, des lettres, des plaquettes, 
des revues, des cartes parfois aussi des rapports sur 
diff&rents sujets touchant 1'urbanisme» 
- Eeriodigues : la societe est abonnee a une 
seia^mtaine de revues. 
- enfin 4es^oagtgs, et des..gggentos_op6ratignne 1 s 
(la constitution de ceux-ci a 6'te abandonnee depuis quelques 
sont tous deux en petit tioabre• 
des dossiers alimentes par des articles de 
/ 
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2.2 - S?steme de classement retenu. 
2.2*1 - les debuts de 1'orKaniaation du centre. 
Une note redigee en 1974- definissait 1'organisa-
tion de la documentation. 
Tout d1abord le systeme etabli devait 
permettre r 
- eLe faire 1 'inventaire de la documentation 
poss6d6e a la societe. 
- d1eviter de commander plusieurs fois le 
mSmdi ouvrage (un pour chaque bureau). 
- et surtout de retrouver tous les documenta 
p©ss6d6s sur un sujet doiine au moment ou l'on en a besoin. 
- de plus le systeme adopte devrait §tre 
auffisamment souple pour que la documentation puisse eventuel-
lemeiit rester chez celui qui s'en sert frSquemment», 
On a donc decide de realiser des fichiers qui 
dervaient Stre au nombre de 4-. : 
- un fichier geographique 
- un fichier "mots cles" ou themes 
-» un fichier auteur 
- un fichier inventaire. 
2.2.2 - les fichiera 
Le_ fichier inventaire t II tient lieu 
d'itiventaire. Les documents regoivent une cote que nous detail 
lerons par la suite et un numero d1inventaire. Au vers© de 
ces fiches devaient §tre inscrits les prSts, mais ceci n'a 
pratiquement pas 6t6 appliqu^. 
n'a damais ete realise. 
'* il doit permettre de 
retrouver des documents sur une ville, un departement. 
Le_f±ob.±er;_"mots_c 1 e: chaque document est 
caracterise par un ou plusieurs mots cles. Pour le choix de 
ces mots cles et leur organisation, on utilise le code docu-
mentaire de la B.A'.T.A*.R. (edite par la documentation fran-
Qaise. On dispose actuellement de 1'edition de 1973» il n'en 
existe pas de plus recente)» 
* 
2.2.3 - Le code documentaire de la BATA5. 
Lorsqu'il a ete choisi, il presentait les 
givantage s suivants t. 
•8 
- il etait utilise par la majorite des centres 
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de doGumentation sur 11amenagement du territoire de la 
region ce qui pouvait faciliter les contacts. 
- il etait base sur 1'experience : les mots-
cles ont ete testes par des centres de documentation sur 
11amShagement du territoire. 
Apres enquSte de notre part, nous avons 
appris qu1il etait toujours utilise dans differents centres 
de documentation notamment la DATAR (Delegation a 11amenage-
ment du territoire et a 1'action regionale) et a la S.G.B.T. 
(societe centrale pour 11equipement du territoire) a PARIS. 
Dans la premiere partie de ce code, les 
desoripteurs sont regroupes en divers secteurs primaires ou 
champs semantiques. 
Le lexique s'ordonne en cinq grands blocs : 
(1000, 2000, 3000;, 4000, 5000) correspondant aux principaux 
aspeets de 11amenagement du territoire et de 11action regionale. 
Chacun d@ ces bloes se subdivise en un certain nombre de 
champs relativement Stendus (110Q, 1200, 1300.... ) qui 
souvent Sclatent en unites plus restreintes (1110, 1120). 
Chacun des 61ements de la structure peut-Stre 
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rdbeiiau'. par "un ©u plusieurs descripteurs lui appartenant 
et/^isuc^i & sa tete. % 
Ces iescripteurs ne couvrent pas le champ 
S^Bantique mais ils permettent son insertion dans 1'ensemble. 
Se plus ce systeme n'est pas fige (possibilite 
de dSplacer un champt d'en creer un nouveau)* 
Le eas des descripteurs polysemiques est regle 
ptii.Sqti/ils sont sifu^s daiis tin chamj) doime auprds de des-
erii^teurs univoqueB. Ge syst&me ne coristitue pas un veritable 
thesaurus (les reiations de descripteurs a descripteurs ne 
sont pas preciseesi il n'y a pas de chemins traces ...). 
XI S!tait envisage a 1'epoque de structurer 
plus avant le vocai>ulaire une fois l'exp6rience de ce 
systime acquise* Ceci apparemment n'a pu §tre realise. 
Une deuxieme partie de ce code donne le 
classenient alphabetique des descripteurs. 
Pour les descripteurs composes, ils sont citSs 
autant de fois qu1ils comportent d1elements. 
* 
i*a partie alphabetique renvoie & la partie 
atrueturee du code. 
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2*S - ffresentation d'une fiche» 
Elles adtit congues selon les normes de 1'A.f.K.O.R* 
Qhaque fiche donne les caracteristiques principales 
4u:' Secuiaent t 
- auteur, titre et sous-titre 
- lieu, editeur, date 
- taille, nombre de pages 
- Sventuellement notes ou de courtes appreciations 
~ en bas a droite le lieu de rangement 
- en. haut & droite la localisation gSbgraphique du document 
- eiafin en haut a gauche les differents mots-cles avec les 
ntamiros de code BATAR correspondants • Une fiche est 
cQBstituee pour chacun des mots-cl6s caracterisant le 
document (on vas jusqu 'a 3) -
Pour dlsMnguer les documents, ©n utilise d'autres 
»s de recoBtiaissance : 
M couleur des iiches est diffSretite suivant le type du 
document, t 
- fiches bianches : livres, Studes, rapports 
- fiches bleues : articles de presse; 
V, - fiches vertes : circulaires SGET, notes 
ititernes 
~ 13 *: 
flckes rosea : organiame qu1il est poasible 
de contacter sur le aujet 
- fiches jaunes : documents non possedea maia 
pouvant eventuellement §tre 
interessants. 
- des_gommettes placees sui* Xa trandhe donnent une information 
suif le contenu du document : 
- rouge : texte officiel 
- vert : aspect juridique 
- marron : aspect financier 
- bleue : statistiques 
- orange : aspect technique. 
Ges deux signes de reconnaissance, s'ils ont ete 
str|rctement respectes au depart de la constitution des 
ficfciers, ont et6 abandonnes par la suite*. 
2- Organisation ph.ysiaue. 
Quvra^esf etudes^ j«jLj)j)oj?ts : ils regoivent une cote 
GV;,p.cm H fonction de leur format ainsi que leur numer® 
d' inventaire «. 
# • 
1 : cote Br plus le numero d' inventaire. 
$ TG plus le numero 
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Les ouvrages dissemines dans les differents bureaux 
ont pour cote le ndm du service oU de la personne concernee» 
Une armoire est consacree a la documentation generale. 
Les differents dossiers y sont classes selon le code documentaire. 
de la MTAR. Tous les documents contenus dans ces dossiers ne 
font pas 1'objet d'une fiche, seuls les plus consequents. 
Une armoire documentation regionale ne comprend que 
des dossiers relatifs & la r6gion RhSne-Alpes» Les dossiers 
sont regroupes par departement» 
Pour chaque departement 
- uh dossier generalitSs 
- des dossiers sur chaeune des villes les 
plus importantes et qui rassemblent des informations sur les 
sujets suivants : S.D»A.U. (Scheima directeur d^amenagement et 
d^urbanisme), P.O.J3» (Plan d'occupation des sols), logements, 
municipalites, amenagement, industrie, commerce, transports 
en commun, cartes, statistiques et diveras. 
- un dosaier autres zSnes pour les autres . 
villes» 
Toutes les circulaires S.G.E.T. sont classees dans 
cetlbe armoi«re par ordre chronologique. 
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Enfin une ajptooire direction regionale S.O.E.T. 
Elle eompreM plusieure dossiera : notes, documen-
tatidfi generale, oourrier, renseignements sur des operations, 
'ejcti-Sits de presse qui touchent a 1'organisation de la S.O.E.T., 
sori fonctionnement* ses activites» 
Pour le dlassement de des dossiers, on utilise le 
plan de classement diffuse en 1974 par Monsieur FOURNY.- Une 
•partie seulement de ces dossiers presente un inter§t pour 
la dodumentatidii. 
Les revues a conserver sont archiv^es. Celles de 
I^aririle derniere et de 11aimee en cours sont laissees a la 
digpdsition des ledteurs. 
2«5 - Etat actuel de cette docugtentation. 
Jusqu'en 1978 (debut 1978) une personne faisait 
fonctidn de dpoumentaliste k mi-temps. A son depart, c'est 
une secretaire quien plusde son travail a ete chargee de 
consacrer $0% de sori temps a la documentation. 
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- Le forid. 
ITpris un inventaire complet de tous les 
doeu@6nts presents dana le centre, il ressort que ; 
- les_ouvrages, §tades, rapports enregistres ont 
pratiquement tous une date de publication qui ne depasse pas 
1W7 (dans le fichiei* inventaire * on recense une douzaine 
d'©wrages de 1978) * i»es ouvrages sont declasses, d'autres 
"::aighal:S,:s.-dans le fichier disparus., Les ouvrages les plus 
anciens datent des annees 1960-65. Quelques ouvrages plus 
r^ce^s sont diss6ain^s dans le centre en nombre restreint, 
lea autres sont disperses dans les differents bureaux. 
- • l^^doss^ersu 
lans 11aftooire documentation generale, sur 208 
dQdsiers t 
- 58 comportent des articles jusqu'a 1978 compris 
@n compte seulement 2 ou 5 creations.de 
de|$u|s 1978. 
1979 " 
1980 " 
1981 " 
•A 
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OertainB dossiers seraient a restructurer, 
d'autre s a aupprimer. 
On peut s'etonner que sur des sujets d'actualite 
telle que la rehabilitation (une personne ti?availle journel-
lemeht sur ce sujet a la les documents ne depassent 
pas 1977« 
l&hs 1'artjioire documentation regionale, sur 
e  '  
139 dassiers t 
13 vont jusqu'en 1978 
: " 4 h i. 1979 
0 " " 1980 et 1981. 
©'atitre "part, les articles de 79, 80, 81, 
':';q£ui:;;sOiitpr^sents dans certains dossiers, le sont en tres 
petit nombre par rapport aux autres annees* 
- les revues. 
Oertainies sont conservees k 1'infini (Journal 
: offioiel »*>), dVautrea quelques annees seulement. 
I<'arc!ihitrase va jusqu'1 1'annSe 1979• Les revues 
3,es plus rScentes scint rassemblees dans des casiers. Les 
.'.."Eutses, manquantesy soht dans les differents bureaux. 
Bes piles de documents non ranges et non inventories 
se Irbtivent un peu partout dans la salle d'ou une impresaion 
de i^and dlsordre» 
» /  
18 -
A signaler aussi la presence de documents (deux 
armoites) qui n'ont aucun rapport avec la documentation et 
qui a^partiennent & d'autres services» 
2-5*2 ^ gonctionnement. 
- leg.ouvrage.s : aux debuts de 11 organisation, une 
note indiqualt que les ouvrages devaient §tre immediatement 
enregilBttSs k leur arrivee et ensuite diffuaes k la personne 
Bnsuite une note aignalant 1'arrivee de 1'ouvrage 
§tre diffusee aux autres personnes de la direction 
Atituellement 11ouvrage est remis directement a la 
persdnne concernee* 
II n'existe pas de fichier des pr§ts- Les lecteurs: 
s®Jsf^vent et ne remettent pas en placs-
- les_bulletins_de__documentation provenant d'autre® 
otgaitisBaes sont di££uses k une seule personne qui coche les 
v - /^es^revuea : un fiohier des abonnements permet 
diaveir ded renseighements sur les editeurs et sur les numeros 
;'r6i$ttS:':;de chaque revue. 
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Cest le responsable du courrier qui s'occupe de 
ce travail. 
Un autre fichier donne la circulation des revues. 
Un papillon d6 circulation 6tabli pour chaque revue et com-
portant les nbms des personnes qui la consultent» est epingle 
@t la revue est immediatement diffusee. 
Aucune exploitation des revues n'est faite avant 
la diffusion hormis parfois pour le Journal officiel ou les 
articles interessants sont signal^s*. 
Pour chaque revue, une personne selon son domaine 
d'a<$tivite est responsable du d6pouillement. Une photocopie 
des articles interessants est demandee a la documentation 
et ensuite diffusee. Tres souvent ceci se fait sans passer 
par la documentation., 
Au niveau de la circulation des revues, chaque 
personne doit la transmettre au suivant de la liste. Lorsqu'elles 
reviennent en documentation, elles n'ont pas toujours ete 
cotistiltees par tous, on les remet alors en circuit. 
- les^demandes : 
Elles portent souvent sur la recherche de circu-
laires ou de textes de loi. Les circulaires sont lues a la 
* 
i!oi«5tiaientati<m avant d'@tre diffusees* 
•v • 
-•EIens_avec_l^e*t|rieur : 
Lac. documentation fait parf ois appel a d'autres 
centres comme la documentation frangaiae et 1'I.N.S.E.E. 
Un abonnement est oontractS enrec S.Y.P. (.600 P par 
aoii pdur 15 demandes de renseignementa)-
Les demandes sont centralisees a la documentation» 
Quant aux liens avec les differentes societes 
dVicQtiomie mixte, ils sont peu frSquents et tres limites 
soci§t£s). Iies demandes concernent la S.G.E.T. en 
.p&2^i<ml±er-*»- -• 
• • , - ; ' •  ;  - "  - f e  
2Jo - Conclusion. 
Apres un examen du centre de documentation, il 
ressort tout d1abord que : 
Le centre de documentation dans son etat actuel, 
que partiellement rempHir sa principa]3e fonction, 
11 inf ormatioitr . 
- anciennete des documents', 
? dossiers non alimentes regulierement et perim6sr 
-doCuments recents non localises, 
- rangement physique insuffisant, 
- 'documents pr§tes non signalSs. 
- paa; de creation de nouveaux dossiers. 
d'exploitation des revues. 
" • ' ' > :  " • '  
I»e centre ne peut rSpondre qu'a des demandes 
prlcises (article dans telle revue, annee) ou pour des 
commandes d'ouvrages. 
II peut difficilement proposer une documentation 
cdmplete sur un theme donne. 
Le centre n'assure plus que le stockage des 
.-©Wr&ges et la gerance des abonnements* 
III - ENQJJBTE BESCINS FOKCTIONNEMENT 
3*31 - Pf^sentatioii de l'enqu6te. 
Une enquSte a ete menee aupres de quelques person-
nes de la D.R. L'entretien se decompose entrois parties t 
* 'WtivitS.' et oentres dfint6r§ts de la personne 
- GrOmment est assuree actuellement la documentation i 
eis?eiiIation revues; choix et communication des ouvrages, 
ffagjHerts» etudes appel a dlautres centres de documentation. 
- comment pourrait-on concevoir la documentation 
& la B.R. 
3.2 - Gentres d'int6r§ts. 
Trois types d'information sont demandes : 
- une information touchant aux differents aspects 
de 1'urbanisae. 
- tine iafortoation sur le groupe S.C.E.T. 
- une information generale sur des problemes 
: pblitique .... 
Mns 1'ehseable le systdoe en place ne satisfait 
Le centre de documentation est peu utilise. On 
s^aii-esse a lui principalement potir des oommandes d'ouvrages 
oti jSss ddmandes poiiotuelles (article dans telle revue). 
.LeiSVMssiers :p0r ;tli6nies sont trop longs k obtenir. Enfin peu 
sfy ^strouvent dans son organisation physique». 
Les revues m sont pas souvent depouillees.- Un 
sur la table des matieres suffit. Les articles 
•in||SesBants sont diffuses • par •'chacun» 
^ En ce qui coticerne les ouvrages, rapports, ils 
sontdana les differentsbureaux. AucUne information ne 
d;ir<$tile .sur les derniers arrives a la Direction regionale. 
Ghacuii organise sa propre documentation et essaie 
dren faire profiter les autres, mais ceci n'est pas sans 
*. perte. ;^e;:temps'-'' 
- ies documents (revues ....) sont dissemines 
un peu partotit*. 
Ge^tains idtit parfois appel a d'autres centres 
de documentation maisdans 11ensemble, ce qui existe A 
1'exterieur reste mal connu» 
Ptiur beatitioup 1'iclee ele documentation va de pair 
sbH# l^escisteBtie d'tin centre dont les diffSrentes fonctions 
'^ je*||eixt'i.. 
- Organisation de la documentation existante -
reconstitution desfichiers. Le centre doit permettre de 
. desvartitiles et surtout connaitre ce qiui-existe. 
dans les differents bureaux. 
- faire ub tri de la documentation, selectionner 
diffuser aux personnes concernees, 
eonstituer des dosgiers, ce qui necessite une tionzie con~ 
Miikiihce/duv^tsiB^ai^1 etfectuS dans les diffSrents .sei-vices,. 
j!|:i|Wer reguliiremerit le depouillement de certaines 
revues : le moniteur, journal officiel. 
- connaltre oe qui existe & l'ext6rieur (biblio-
tb^liie saunicipale .>*•-)• 
- constituer un point de rencontre i informer-tout 
lemonde deoe que fait chacun. 
Mais pour commencer, il faut 4ocorder a la documen-
tati#n plus d'importarice qy^elle n'en a actuellement» 
IV - QUSIi^lIES_SUGGESTIONS_Sj^ORGA^[XSATXON 
4*1 * - R6bipHtteftiflfttlpn de 1'existant.. 
Les flphier® : le mcde de clasaement n'eat pas 
••MWwiWiiiMwwM««al 
iL^isettre en cause mais il dcit Stre appliqu6 rigpureusement. 
les "'.fiottiers doivent 6tre verifies car des 
dGCiuments signales dahs ceux-ci sont manquants. 
4 laconstitution d'un fichier auteur augmentera 
2Ss #<SkSsibilitSs ie recherche des documents. 
le recensement des documents des annees 79» 80 
«t! 81 permettra de complSter les fichiers* Oes differents 
^censements feraient 1'objet d'une diffusion a la Birection 
,'fSgidnale 
- rSalisation d'un fichier des pr8ts qui permettra 
un meilleur ocntrdle*. 
Les^dossiers : des dossiers 'Sont a supprimer 
'^iS^l^autres sont a crees. Oeux-ci dcivent a nouveau §tre 
8 : 1 ' 1. 1 . 4 
>sli£tiehtes: .rSguii^rement • 
^•"•c j 1 
§+' 
' • • 
j.^B' ' ' |;S' . ' 
ment signaleront 
personnee chargees du depouille-
les articles•int4ressants a- la documentation. 
' Les_revues : 
- itablir la liste dee revues oonserv^es en 
4ootasentati©n et d,e oelles oonservees dans les differents 
'ieirviceS.. 
Li 
- potis ls oirctilation des revues, utiliser la 
©iWtilati'On. "marguerite'1 (les revues reviennent en dpou-
mentation entre ohaque leoteur). Ceoi permettra de les 
a chaque instant* # 
II:::;' 
^' • 
. •'; • 
;&<;;•• •',; !?>:v.. 
- avant la diffusion des revues, des photocopies 
des sommaires,• "feUfent'§tre distribuees al'ensemble des 
lecteurs-
; :; - oertaines revues seraient syst&natiquement 
depouillSes aveo affiohage au centre de documentation s 
le Journal bffieiel - le Moniteur 
& 
!- , - pour la recherche, constituer des tables 
i annuelles de sommaires pour chacune des revues. 
j. •: ;! '?''i -•• •••i •• 
. / •  
La^diffugion s 
- toua les mois, un. bulletin indiquant les 
'^r&iers •ouvtage;s'-:©tvi?app02?ts regua a Xa Direction regionale 
ses*ait diffus4 A 11 inMrieur de la SsC.E.T.», mais aussi 
:4;:'i^6xi6rieu3?'Wi*a:'ie.s/'-scci§t6s; d'econdmie mixte et diff^-. 
c©ntr©S de documentation. 
- S^ablir iaii fichier personnel : les prSoccupations 
• de:' ctidique utiliMteur'.; sont traduitea en termes de langage 
V^i|l^#atair®*; .In tel fichier permettra de selectionner 
les articlea» 
Lii5I^S2S2-.ll25SlSiaH : 
Bes contacts sont a creer avec les autres centres 
documentation. tjti. fichier de ees differents 02?ganismes 
Stre constituS. 
,'.:::ir''9ur.;:|.a: rSgion Rhdne-Alpes un rSpertoire existe 
eat: ^ Si&it&vpar A.D.B.S» (association des biblio-
thScairesetdocumentalistes specialisSs). Un exemplaire•de 
i©ti^ii-ci s0 trouve la SJ3.E.T. 
* /  -
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Enfin troi$ num^roa de "Diagonal" (n° 8, 9 et 10) 
piti@nte.nt les differents centres de documentation tra-
vaiilant dans le domaine de 1'urbanisme, au niveau de la 
'fratitie*.' 
II tae parait int^ressant de contacter ces diff6-
renW centres et de r6actualiaer les renseignements donnes 
(mode de classement adopte •••). Des visites de quelques 
uiis de ces centres seraient sans aucun doute pleines 
d'#ii6ieignementa* 
Enfin des rapports plus etroits peuvent §tre 
entretenus avec le centre de documentation de la S.C.E.T. 
de ^3?is. II faudrait Stre au courant des diffSrents-
rapports et documents produits ou regus dans les diffe-
rentes directions* 
Tout 6eci n'est possible que si au dSpart, il 
©xi^te vraisent une volonte d'accorder a la documentation 
la place qui lui revient. Ge travail necessite une 
^e^oime a temps plein et un local reservS uniquement a la 
''"'i^^entaitioaw.';^ de documentation pourra alors 
OO^tstituer un point de rencontre et d1 information. 
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4.2 - •gt±li&a'fcLon -de.1'informatique> 
4 , , 2 * 1 L e s  b a n q u e s  d e  d o n n e e s  
Les baiiques de donnees constituent des collec-
tions d1informations» 
On dis.tingue deux types de banques de domiees : 
- les banques de donnees (ou banques de donnees 
faetuelles ..•) delivrent une information directement 
utiMsable (un texte de loi, une valeur ..»). 
- l6s basee de dbnnees bibliographiques (ou 
Systfee de documentation bibliographique ou service de 
documentation bibliographique ...) delivrent des references 
bibliographiques devant contenir 1'information recherohee. 
* Les Etats-Unis trustent 70 % des 360 bases de 
'dona&es.en service dans le sionde regroupant 85 % des 
artieles parus (J. Gallixte -
• /  •  
V:, 
Ces tiffereates bases ou banques de donneea 
sbnt r6parties dans differentes disoiplines, la majeure 
partie de ces banques couvrant le secteur Sciences et 
: Banques de donnSes i 1972 ; 1978 $ 
$ : : t 
: SoienceS : 58 # : 44$' i 
$ z : i 
: feolinologies : 25 $ : 24 % : 
: : : 
$ Economie - droit : t 
: 
t 
$ finances : 17 % t. 32 % : 
$ : : : 
( J -  C a l l i j c t e  1 9 8 0 . )  
Le serveur est un gros ordinateur qui stocke 
plusieurs de ces basses ou banques de donnees et les met 
II la disposition des utilisateurs grSce a un. logiciel 
'iiiterrogatioii^ 
Les irincipaux serveurs sont am&ricains t 
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- S.D.C. (System Bevelopment Corporation) 
- National Library of Medecine 
- L.M.S. (Lockeed Missiles' and Space Companj) 
La France s'irnplante elle aussi sur ce inarche, 
notamment avec Telesystomes. 
Les adresses de differents serveurs frangais et 
europeens sont donnees en annexe 1. 
Pour acceder a ces serveurs, 1'utilisateur doit 
se munir d'un terminal. Entre le terminal de 1'utilisateur 
et le serveur, la transmission des donnees se fait par 
les reseaux de teletraitement ou teletransmission. 
: Chaumier - 1979) 
- reseau telephonique classique ou reseau commute. 
- reseau Telex. 
- " reseaux specialises reserves a la transmission 
des donnees emises par ordinateur " : Transpac^,Euronet ... 
L'ensemble de ces reseaux est contrdle par les 
Postes et Telecommunications. 
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Sn ce qui concerne donc ces bases et banques 
de donnees, j1ai effectue a la demande d'I.G.A.R.E. 
(voir 2eme partie) un recensement de celles qui pouvaient 
interesser les collectivites locales. 
Ce recensement peut aussi servir la Societe 
centrale pour 1'equipement du territoire dans le cas ou 
elle envisagerait de s1abonner a quelques bases ou banques 
de donnees (citons parmi celles-ci : S.Y.D.O.N.I. ou les 
banques de donnees du C.E.B.I.J. qui seraient tres utiles 
au service juridique, U.R.B.A.M.E.T. dans le domaine de 
1'urbanisme, L.E.X., les banques ou bases de la documentabion 
fran<?aise, de 1'I.N.S.E.E. ... (voir annexe 2). 
Les conditions d'acces a ces differentes bases 
ou banques sont donnees Annexe $. II suffit de se mettre 
en relation avec les differents serveurs ou producteurs. 
Mais signalons encore que 11interrogation d'une 
banque reste quelque chose de complique. Chaque serveur 
utilise un langage different. Des actions de formation sont 
organisees par les serveurs mais " il faudra attendre plu-
sieurs mois pour posseder veritablement une banque ". (Le 
Monde - 1981). 
D1autre part les prix restent encore assez eleves 
(environ 10.000 F pour un terminal.) et environ 500 F 1'heure 
d'interrogation (une question durant approximativement 
1/4- d'heure). 
4.2.2. - Les reseaux documentaires. 
Une autre possibilite pour la Societe centrale 
de 1'equipement du territoire est 1'appartenance a un 
reseau. 
" Un reseau documentaire est un ensemble d'orga-
nisations (centres de documentation, bibliotheques, editeurs 
de revues secondaires...) ou meme de personnes qui sont 
en liaison les unes avec les autres "• (Helene Desvalps -
1978). 
Differents centres se groupent soit parce qu'ils 
sont situes dans une m§me region, soit parce qu'ils 
s'interessent a la mSme discipline ... 
L'ensemble des t&ches (collecte, selection, saisie 
...) sont reparties entre les differents centres ce qui 
veut dire par exemple que 1'entree d'un document se fait une 
seule fois pour 1'ensemble des utilisateurs au lieu de se 
repeter dans chaque centre. 
Les reseaux d1ordinateurs permettent bien 
evidemment ces relations entre centres* 
Au niveau amenagement du territoire et urbanisme, 
il existe deja le reseau URBATHEGj[UE. La Societe cenbrale 
pour 11equipement du territoire peut envisager de participer 
a ce reseau. 
On peut aussi imaginer la possibilite pour les 
differentes directions regionales de la S.C.E.T. de former 
elles-mSmes leur propre reseau. 
Toutes ces differentes possibilites donnees par 
1'informatique peuvent aider a la bonne marche d'un centre 
de documentation. Les taches materielles etant reduites, 
le documentaliste peut se consacrer d'autant plus aux uti-
lisateurs. 
. /  
D E U X I E M E; P A R T I E 
P R 0 G R A M M E 
Lo deuxieme partie de mon stage s1est effectuee 
dans la societe I.C.A.R.E. (informatique communale Rhdne-
Alpes). 
Mon travail a 6te la constitution d'un recense--
ment des differentes bases ou banques de donnees susceptibles 
d'interesser les collectivites locales. Une fois ce recen-
sement effectue, il s'agissait de definir celles qu'il 
serait souhaitable de creer. 
Le probldme pour la societe I.C.A.R.E. est de 
savoir s'il existe des besoins en Telematique au niveau 
local et la fagon dont on pourrait j repondre. 
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I - PR£SENTATION_DE_LA_SOGIETE_I.G.A.R.E. 
La societe I.C.A.R.E* (informatique communale 
Hhdne-Alpes) est une societe d'economie mixte faisant 
partie du p;roupe S.C.E.T. 
Ses clients sont en mSrne temps ses administra-
teurs, en 1'occurence les collectivites locales. Les 
principaux sont les villes de Lyon, Grenoble et Saint-
Etienne. Ensuite viennent trois villes moyennes z 
Villeurbanne, Bourg-en-Bresse, Valence. 
Ses differentes activites : conseil en organisa 
tion et etudes informatiques - traitements. 
Ils sont organises en chantiers, un par ville 
sauf pour Lyon ou existe aussi un chantier COURLY 
(Communaute urbaine de Lyon). Chaque chantier se situe 
dana 1'hdtel de ville de la mairie concernee. Le chantier 
ville de Lyon et le chantier Courly ont un centre de trai 
tement commun (C.T-I.) localise a I.C.A.R.E. 
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Pour Grenofcle et Qaint-Etienne , une autre 
formule a ete adoptSe visant a respecter 1'esprit de decen-
tralisation des mairies en place. Les traitements sont 
effectues sur mini-ordinateurs et ils font appel a un fagon-
nier local. 
Pour Villeurbanne, un ingenieur joue le r8le 
de conseiller technique face a un service municipal et un 
equipement. 
& Valence, 1'ingenieur delegue est le chef du 
service informatique* 
En ce qui concerne Bourg-en-Bresse, I.C.A.R.E. 
intervient depuis un an dans le cadre du plan informatique 
pour la ville. Ils ont une activite conseil et choix du 
mat6riel informatique. 
Au total, la societe represente environ 75 personnes. 
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BIREGTEUH 
Assistant technique 
Assistant administratif 
.Ghantier 
Ootirly 
Traitements 
Lyon et 
Courly 
: Conseil. 
* 
: 6tude 
: Grenoble 
Saint~ : 
Etienne : 
t Developpement z 
- Villeurbanne 
- Valence 
- Bourg 
3 
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II - SEGENSEMENT_BES_BANg^S_DE_DONMES_SUSGEPTIBLES 
21INTEHESSES_LES^GgLLECTIVITES^L0CALES 
2.1 - Etude de l.'existant au niveau national, 
regional, local. 
Le recensement s'appuie sur 1'utilisation de 
repertoires existants (adresses donnees annexe 1) et sur 
la documentation delivree par differents serveurs. 
7 serveurs ont et6 contactes ; (voir annexe 1) 
- Agence Spatiale Europeenne 
- Telesystemes (Questel) 
- C.I.S.I. 
- S.L.I.G.O.S. 
- S.P.I. (SPIDEL) 
- G. CAM 
- S.G.2 (CITERE) 
- 4-0 -
Une cinquantaine de banques de donnees ont 
ainsi ete retenues dans les domaines suivants : 
Energie, batiment, urbanisme, agriculture, geologie, sante, 
economie, commerce, information juridique, travail, emploi, 
politique, actualite, presse, transports .... (annexe 2). 
Leurs differentes caracteristiques : producteur, 
domaine, information fournie sont donnees. 
Les conditions d'acces (prix, equipement neces-
saire, reseau) sont donnees annexe 3-
£H_2iZS®H_i2£§i : 
On constate peu de realisations : 
- banques de donnees communales de 1'I.N.S.E.E. 
Des contacts existent entre I.G.A.H.E. et 
1'l.N.S.E.E. pour etudier 11installation de ces donnees 
sur le centre de traitement informatique. 
- base B.O» du centre d1etudes techniques de 
11equipement de Lyon (elle reprend ce qui est paru au bul-
letin officiel concernant les operations d1equipements)• 
* / .  
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0 
2.2 - Ii.es banques ou bases de donnees qu'i.1 
serait souhaitable de creer. 
Celles-ci ont ete definies a partir de 1'enqu^te 
pr6alable au colloque sur la documentation locale qui 
s'est deroule# a Lyon (voir annexe 4). 
Slles ne representent que quelques suggestions. 
Bans 1'avenir, une enqu§te devrait §tre realisee 
aupres des differentes collectivites pour connattre les 
donnees qu'elles sont pr§tes a mettre en commun, les 
informations pouvant faire 11 objet d1 informatisation». 
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ASEEXE 1i 
SBRVBUHS CONTACTBS : 
AGENCE SPATIALE EUROPEENNE. ESA-IRS 
M.Leqoaln P 
8-10 rue Mario Hikis 
75738 Paria, cedex 15« 
GROTJPE SG2 ,DEPARTEMENT CITERE 
64 rue de Ranelagh 
75016 Paris 
SPI , DEPARTEMENT SPIDEL 
96,boulevard Victor Hugo 
92113 Clichy. 
•TELESYSTEMES QUESTEL 
40,rue da oherche midi 
75006 Paria. 
G-CAM 
Departement dtudea et d<5veloppement 
Tour Maine Montparnasse. 
33,avenue du Maine 
B.P.1185 75755 Paris Cedex 
CISI 
35 boulevard Brune 
75014 Parls 
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' REPBHTOIRES DE BASBS ET BASQUES DE DONHEES 
-'-l v- 1 •1.'ri^Yi)'i •'•'•• •-,••• ;-'i-: •• •••- ^ • - y^ji r- -;• - ; ^• :"i - - f- -, 
1 
H4.pertoire des bases et banqaes, de donnees frangaises en 
19BO«Moyens modernes d^aco&s k 1'information etabli par 
' . Marie Gbrietine d'AE0Y du servioe SOS-DOC. , 
,>adressMr & O.C.I.P, z O.B.D.I.P, 
9 HUB SalvadorrAllende . 
: 92000 Efanterre' .. • \'';'';\:-S:,,';;;W ':\:S8S; 
Rdpertoire des producteurs de bases et ban ques de donnies 
Sroupw^it frangais des produotuerai de baees et banq,ues de 
4onniea, 
DdparteBlent Dooumentaition 
AVenue de Oonoyr .B P ,6009 
Orleyans la Source 
450188 Orleane* Gedeix 
; v'Y-; 
Et bientfit disponible ,le ripertoire qtae 1'oii 
oonmiander &s 
••':,. .--/i V;\ ..; 
Assdoiation nationale de la reoherohe teehniqad ' U ' ,  
Mme Sylvie Court 
1 01 rue Raymond Poinceri 
75116 Paris. •• -•'':• 
• •  • •  •  
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- le guide des droits et dSmarehes existant au niveau national et dont presque 
25% des inforaations doivent Stre adaptfies & la rSgion. 
- statut du personnel communal 
- lee ressources locales 
- le fichier des associations 
- la lettre du maire 
- les comptes-rendus de conseils nmnicipaux 
- les arretSs municipaux 
-leguidedes subventiona 
- les donnSee dStenues par les difffireetes administrations concernant le niveau 
local (rectorat, ....) 
- toutes les etudes, rapporta, produita dans la rSgion. 
- banque dfe doanSes , presse loeale qui reprendrait les evenement locaux. 
le bulletioB bibliographique & destination des collectivites locales 
-  le f i ch i e r  d e s  de ma nde u r s  d ' emp lo i  (  A  S  P  E  )  
•  •  • '  *  *  
. - des extraits de journaux nationaux 1 destination des collectivites locales 
** 1,'infomation recueillie lore de dlfffirente» enquStea 
- fichier Sconooique cantonal 
fichier des deliberations du conseil gSneral 
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